
    Le fayard de la villa du docteur Yersin 

    Qui était ce personnage bien oublié de nos jours, comme à vrai dire nous
serons tous oubliés. Avec le temps ! 
    Né en 1854. Docteur au Sentier de 1881 – il a alors 25 ans -  à 1901. 
    Et c’est alors qu’il accepte de devenir le médecin officiel du Grand Hôtel du
Lac  de  Joux,  situation  en  quelque  sorte  privilégiée  qui  lui  permettra  de
construire sa villa au pied même du vaste bâtiment. A ce propos on peut se poser
la  question  de  savoir  si  le  docteur  Yersin  a  pu  profiter  d’un  terrain  qui
appartenait sans doute au Grand Hôtel, auquel cas il aurait eu un prix privilégié,
ou s’il a acquis cette surface comme tout un chacun aux prix de l’époque. 
    Belle villa. Et naturellement bientôt aux alentours arborisé. Presque à l’excès,
pourrions  nous  dire  aujourd’hui  alors  que  toute  cette  verdure  constitue  un
véritable puits, certes du plus beau vert, mais avec l’ombre qui va avec ! 
    Le bel arbre que nous vous proposons de découvrir, n’est pas un tilleul cette
fois-ci mais un simple fayard. Il n’empêche qu’il a de l’envergure ». 
    Petit retour sur la vie du docteur Yersin décédé en décembre 1909, avec un
bel article nécrologique pour témoigner dignement de sa dernière révérence. 





Feuille d’avis de la Vallée du 16 décembre 1909. 



Le docteur Hippolyte Yersin (1854-1909) 



L’une des plus belles images de la belle époque, quand on se protégeait du soleil combier avec des ombrelles  !
Par un joli chemin, on remonte du lac où l’on est allé faire une promenade en Caprice, qui le sait, au Grand
Hôtel. Vie privilégiée qui n’était accordée toutefois qu’à une très faible partie de la population. 

Au pied du Grand Hôtel, la villa du docteur Yersin. Elle vient d’être construite, l’arborisation n’en est qu’à ses
débuts. 



Le beau fayard cache la villa qui fut longtemps le Nid, maison d’accueil pour jeunes en difficulté gérée en son
temps par Claude Berney. 






